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Un brin d'histoire de Sainte-Félicité

 historique
La chronique 

par Louis Blanchette

Ma chronique historique est un texte spécial ce mois-ci. Il présente un très court résumé de l'histoire de Sainte-Félicité. Commandé par le 
maire Andrew Turcotte, le texte original est inclus dans le Guide touristique 2020 Vivez la Matanie, publié par la MRC de La Matanie. Orné 
d'une magnifique photo de la plage, le texte occupe une pleine page du Guide, en version française et anglaise. Comme l'espace était restre-
int, j'ai réduit à l'essentiel les grandes étapes de l'évolution historique du village dont la création officielle en tant que municipalité date du 
25 juin 1870, il y a 150 ans cette année.

Le territoire actuel de la municipalité de Sainte-Félicité a fait l'objet 
de descriptions historiques qui remontent aussi loin que le premier 
voyage de l'explorateur Jacques Cartier en 1534. En effet, le célèbre 
navigateur a raconté en détail le moment et les motifs qui l'ont 
décidé à abandonner son voyage de découverte et de retourner en 
France alors qu'il se trouvait le long de la côte au Cap-à-la-Baleine, 
à environ six kilomètres du centre du village actuel. 

D'autres événements historiques marquent l'histoire ancienne du 
village puisque des naufrages de navires ont laissé tant d'épaves et 
de débris sur le rivage que les premiers habitants venus s'installer, 
à la fin des années 1840, désignèrent l'endroit Pointe-au-Massacre. 
Le toponyme existe encore mais le nom du lieu a été transformé en 
Sainte-Félicité au moment de la création de la paroisse en 1858.

À partir de cette date, le village s'est vite développé et la vie munici-
pale fut active lors de la création de la Municipalité du Canton 
Saint-Denis en 1866, puis transformée au moment de la création de 
la Corporation municipale de Sainte-Félicité, le 25 juin 1870, il y a 

150 ans cette année. À ce moment, le territoire de la municipalité 
était immense, longeant la rive du Saint-Laurent sur une distance 
de quinze kilomètres et s'étendant, vers le sud, sur une distance de 
sept kilomètres. En 1870, la municipalité comptait une population 
de plus de 1 100 habitants. Deux portions de son territoire se sont 
détachées, l'une en 1928 créant le village de Saint-Adelme, et l'autre 
a vu la naissance de Grosses-Roches en 1939.

Fortement orientée vers l'agriculture et dotée d'un réseau d'écoles 
primaires, la municipalité a accueilli de nombreuses familles souci-
euses de participer à son essor commercial  (magasins généraux, 
services bancaires et autres), et industriel (beurrerie, laiterie, 
moulins à scie). Jusqu'à la fin des années 1950, Sainte-Félicité était 
doté d'un quai maritime facilitant la navigation côtière, la réception 
et l'expédition de marchandises.


